
Louise Labé est née en 1524 et est morte à l’âge de quarante ans. Surnommée la Belle Cordière, elle est une des premières féministes de l’histoire. Cette femme, qui ne laisse personne indifférent est surtout populaire pour les thèmes osés de ses poèmes. Le sonnet analysé dans ce travail n’a aucun titre. Les deux axes principaux sont ; la joie dans l’amour et la douleur dans l’amour.

En premier lieu nous apprenons comment elle est stimulée par l’amour. Par exemple, le vers cinq nous décrit qu’elle rit et au vers six, elle parle du « plaisir maint ». Comme nous pouvons le remarquer, les oppositions sont très présentes dans ce texte. Aux vers trois et quatre, elles nous démontrent que la vie peut être remplie de joie. Dans la même idée, la joie dans l’amour, nous remarquons que celle-ci l’aide à sortir de la peine. Si on regarde le vers onze, elle le démontre très bien ; « Je me retrouve hors de peine. ». Par la suite, il y a un vers qui explique que la poète pensait sa joie être certaine. Nous retrouvons une forme d’inversion au vers treize qui nous justifie bien qu’elle se sent chanceuse d’être en amour. Voilà donc toute la joie présente dans ce texte.
Deuxièmement, Louise Labé parle de la douleur qu’elle ressent dans l’amour. Au début, elle nous explique en lettres comment sa douleur revient. Comme aux vers sept et huit, où l’on parle de son bien qui s’en va et du fait qu’elle « sèche » tout en un coup. Au sixième vers, nous avons une deuxième inversion qui nous démontre qu’elle endure les tourments de l'affection. Ensuite, elle nous parle de la peine en général dans l’amour qui est expliqué par les vers dix et quatorze. Dans ces vers, nous apprenons qu’elle pensait avoir encore plus de douleur et la poétesse explique qu’elle est remise en son premier malheur. Au vers neuf, nous avons une inversion qui nous apprend que l’amour l’a mène et qu’elle se laisse manipuler. Nous avons ici, décrit toute la douleur présente dans ce sonnet. 

Pour conclure, le sonnet que nous avons choisi se base sur deux grandes idées : La joie et la douleur dans l’amour. Cette œuvre a été composée par Louise Labé, une femme qui écrit courageusement ce qu’elle ressent. La poétesse utilise une alternance paroxystique, ce qui se caractérise par une opposition entre le bonheur optimal et la douleur extrême, en particulier dans les tercets. Ce poème a un ton dramatique et plusieurs rimes riches. Il a aussi deux inversions et une allitération assez intéressante. 

Dans les aires d’interaction, nous avons d’abord « apprendre à apprendre ». Dans cette division, nous avons appris qu’est-ce qu’un sonnet et comment l’analyser. Nous avons d'ailleurs appris les sortes de rimes, les valeurs, les figures de style et les rimes masculines et féminines. Deuxièmement, nous avons  « Homo Faber ». Dans ceci, nous retrouvons le fait d’écrire, analyser, comprendre et lire un poème. De plus, faire ce travail s’introduit également dans ce groupe. Ensuite nous avons la santé et la Formation Sociale. Comprendre un poème rentre pareillement dans ce groupe. De plus, nous avons appris l’histoire de la femme, les sentiments qu’elle éprouve et les deux cotés opposés de l’amour. Finalement nous avons rien trouvé de pertinent pour l’environnement et le Service Communautaire.  
